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Chères LUCEIENNES, Chers LUCEIENS,  

LE MOT DU MAIRE 

J’avais envie pour ce premier bulletin des Roises de l’année 2025 de vous parler de l'intelligence artificielle (IA) qui se 
trouve dans toutes les conversations d’aujourd’hui, qui quelquefois intrigue et quelquefois fait peur et il est vrai que 
nous avons du mal à cerner l’ensemble complexe de ses limites. 
L'intelligence artificielle désigne un ensemble de techniques et de systèmes informatiques capables de simuler des 
comportements humains intelligents. Cela inclut la capacité à apprendre, à raisonner, à résoudre des problèmes, à 
comprendre le langage naturel, à percevoir l'environnement et à prendre des décisions. Les applications de l'IA varient 
largement, allant des systèmes de recommandation et des assistants virtuels aux véhicules autonomes et à la robotique. 
Il existe plusieurs sous-domaines de l'IA, notamment : 

➢ L'apprentissage automatique (machine Learning) il s’agit d’une méthode permettant à des algorithmes 
d'apprendre à partir des données et d'améliorer leurs performances au fil du temps sans être explicitement 
programmés pour chaque tâche. 

➢ L'apprentissage profond (Deep Learning) qui est une branche de l'apprentissage automatique qui utilise des 
réseaux de neurones artificiels avec de multiples couches pour modéliser des données complexes, j’espère ne 
pas vous avoir perdu. 

➢ Le traitement du langage naturel (NLP) pour un domaine qui permet aux machines de comprendre, d’interpréter 
et générer du langage humain. 

➢ La vision par ordinateur qui est une discipline qui s’intéresse à la manière dont les ordinateurs peuvent être 
rendus capables de comprendre et d'interpréter des informations visuelles à partir du monde, comme des 
images et des vidéos. 
 

C’est une grande révolution pour nous qui avons grandi avec comme partenaire, la bibliothèque scolaire ou communale, 
un bon vieux dico et quelquefois avec la collection « tout l’Univers » bien loin des performances des produits 
informatiques de notre société actuelle. L’IA joue pourtant un rôle de plus en plus important dans le domaine de 
l'éducation scolaire et est-ce un bien ? 
L'intégration de l'IA dans l'éducation soulève aussi des questions éthiques et sociales. Cela inclut des préoccupations 
concernant la confidentialité des données, l'équité d'accès aux technologies, et l'impact de la dépendance à la 
technologie sur le développement social et émotionnel des enfants.  Voici quelques aspects sur la façon dont l'IA 
influence l'éducation des enfants : 

➢ Grâce à des algorithmes d'apprentissage, les plateformes éducatives peuvent analyser les performances des 
élèves et recommander des ressources appropriées en fonction de leurs forces et faiblesses. 

➢ Les outils d'IA peuvent évaluer les travaux des élèves plus rapidement et avec beaucoup de précision. Cela inclut 
la correction automatique des exercices, des examens et des essais, ce qui permet aux enseignants de consacrer 
plus de temps à l'interaction avec les élèves. 

➢ Des assistants virtuels alimentés par l'IA peuvent répondre aux questions des élèves en temps réel, leur donnant 
un accès immédiat à l'information et à l'aide, même en dehors des horaires scolaires. 

➢ Les systèmes basés sur l'IA peuvent suivre les progrès des élèves au fil du temps, fournissant des analyses 
détaillées qui aident les enseignants et les parents à comprendre où un élève peut avoir besoin de soutien 
supplémentaire. 
 

En somme, l'IA a le potentiel de transformer significativement l'éducation scolaire, mais il est essentiel de l'intégrer de 
manière réfléchie et équilibrée pour en maximiser les bénéfices tout en minimisant les risques. 
 
L'IA est déjà utilisée dans beaucoup d’autres secteurs, comme la santé, la finance, l'industrie, la communication, 
apportant des améliorations significatives en termes d'efficacité et de productivité. 
 
Peut-être, pourrions-nous bénéficier d’une démonstration lors du café citoyen le 22/02 à 10H00 ?  
Avis aux âmes connectées… 
 

Vincent MARTIN, Maire de LUCEY 

 



URBANISME – LA RÉGLEMENTATION 

 

 

Affichage de l’autorisation d’urbanisme sur le terrain 

Vous devez afficher votre autorisation sur un panneau dès que la décision est portée à votre connaissance ou dès 

la date à laquelle le permis tacite ou la décision de non-opposition est acquis. L’affichage se fait grâce à un panneau 

rectangulaire d’au moins 80 centimètre côté. Il doit être installé de telle sorte que les renseignements qu’il contient 

soient bien lisibles de la voie publique pendant toute la durée du chantier. En cas de contestation, vous devez 

apporter la preuve que vous avez bien rempli les formalités d’affichage. 



 
REFONTE DES REDEVANCES DE L’AGENCE DE L’EAU 
 
Par délibération du 18 octobre 2024 portant sur les tarifs des redevances du 12ème programme d’intervention 
(2025 à 2030), le conseil d’administration de l’Agence de l’eau Rhin-Meuse a fixé les redevances EAU et 
ASSAINISSEMENT s’appliquant sur les factures émises à partir du 1er janvier 2025, comme suit :  
 
Pour l’EAU : 
La redevance « lutte contre la pollution » s’intitule à partir du 1er janvier 2025 : « Redevance consommation eau 
potable ».  
Le tarif passe de 0.35 € par m3 à 0.39€ par m3. 
Une nouvelle redevance « performance réseau d’eau » est instituée. Son tarif pour l’année 2025 est de 0.33€ par 
m3. Ce tarif est modulé en fonction de la performance des réseaux d’eau potable de la collectivité compétente pour 
la distribution d’eau potable. Ce coefficient de modulation ira de 0.2 à 1. 
Pour les factures établies en 2025, la règlementation a fixé forfaitairement ce coefficient au minimum soit 0.2. 
Le tarif facturable sera donc : 0.33€ x 0.2 = 0.066€ par m3 
 
Pour l’ASSAINISSEMENT : 
La redevance « modernisation des réseaux » s’intitule à partir du 1er janvier 2025 : « performance réseau 
d’assainissement ».  
Le tarif passe de 0.233€ par m3 à 0.46€ par m3 pour l’année 2025. Ce tarif est modulable en fonction de la 
performance du réseau d’assainissement de la collectivité compétente. Ce coefficient de modulation ira de 0.3 à 1. 
Pour les factures établies en 2025, la règlementation a fixé forfaitairement ce coefficient au minimum soit 0.3 ; 
Le tarif facturable sera donc : 0.46€ x 0.3 = 0.138€ par m3. 
 
 
      

 

 

  

 

 

 

 



 


